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FAITS DIVERS

Soirée arrosée
et réveil difficile
Ils avaient passé la nuit en
boîte du côté de Colmar. Dans
le petit groupe un Mulhousien
de 41 ans qui a visiblement bu
plus que de raison et dépensé
à tour de bras, payant bouteil-
le sur bouteille. Au retour,
l’homme s’est assoupi dans
sa voiture et au petit matin
son réveil a été difficile. Il
s’est rendu compte qu’on
l’avait dépouillé de tout son
argent.
Très énervé, l’homme s’est
rendu rue du Capitaine Drey-
fus chez l’une des personnes
du groupe qu’il soupçonnait
fortement de l’avoir allégé de
son argent.
Il lui a sauté dessus dans la
rue alors que cette personne
revenait de la boulangerie et
l’a aspergé d’une bombe la-
crymogène. L’homme a été
interpellé (il avait encore 2
grammes d’alcool par litre
dans le sang à 9 h 30) et placé
en garde vue. Il a été remis en
liberté. L’enquête se poursuit.

Pas d’âge pour
le roulottage
Les policiers de la BAC (Briga-
de anticriminalité) ont repéré
samedi vers 15 h 20 sur le
parking Léo Lagrange (près du
Mc Donald’s), un habitué du
roulottage. Ils l’ont tranquille-
ment observé en train d’en-
clencher les portières des voi-
tures en stationnement et de
s’engouffrer dans un véhicule.
L’homme de 62 ans a été pris
en flagrant délit alors qu’il
était porteur d’un tournevis.
Le sexagénaire a été placé en
garde à vue. Il sera présenté
au parquet ce matin et devrait
sans doute comparaître de-
vant le tribunal dans la jour-
née sachant qu’il est multiré-
cidiviste.

Coup de couteau
sur l’ex-compagnon
Une Mulhousienne de 21 ans
a été interpellée samedi vers
17 h après avoir planté un
couteau dans la cuisse de son
ex-compagnon rue du capitai-
ne Dreyfus. La jeune femme a
expliqué qu’elle hébergeait
son «ex» et qu’elle a pris le
couteau après qu’une dispute
eut éclatée entre les deux.
L’homme n’a été que très lé-
gèrement blessé (le couteau
n’a pénétré que légèrement
dans la cuisse, pas plus de 1
cm). La jeune femme a été
placée en garde à vue ; une
garde à vue qui a été prolon-
gée.

Interpellation au
commissariat

L’histoire se passe en deux
temps. Le premier remonte au
soir de la fête de la musique,
deux jeunes s’attrapent et l’un
d’eux est destinataire d’un
coup de tête. La vengeance
étant un plat qui se mange
froid, la victime du coup de tê-
te âgée de 17 ans s’est ren-
due samedi chez son agres-
seur et lui a rendu la monnaie
de sa pièce... une quinzaine
de coups de poings dans le vi-
sage (suspicion de fracture du
nez).

Puis c’est le père de l’adoles-
cent boxé qui, en retour, est
allé chercher l’auteur des
coups et qui l’a ramené manu
militari au commissariat vers
20 h 30. Le jeune a été placé
en garde à vue pour s’expli-
quer. Sa garde à vue a été
prolongée.

Petite bombe
contre grosse bombe
Une femme de 21 ans a été
interpellée samedi vers
21 h 30 par la police municipa-
le rue Pasteur suite à une al-
tercation avec une autre auto-
mobiliste. La première a sorti
une bombe lacrymogène pour
régler son litige.
La victime a bien tenté de ri-
poster avec une bombe égale-
ment. La police a mis tout le
monde d’accord et interpellé
celle qui s’était montrée la
plus agressive. Elle sera
convoquée devant un délégué
du procureur dans le cadre
d’une procédure de plaider-
coupable.

Cycliste contre
automobiliste
Les policiers municipaux ont
interpellé samedi vers 22 h
rue Guillaume Tell un cycliste
de 38 ans qui s’en était vio-
lemment pris à un automobi-
liste qui lui avait refusé une
priorité. Le cycliste avait dans
sa colère brisé la vitre de la
voiture. Loin de se calmer à
l’arrivée des policiers, il s’en
est également pris à eux les
insultant et se rebellant.
L’homme qui présentait une
alcoolémie positive (1,08 g/li-
tre) était aussi porteur d’un
morceau de shit... Il sera
convoqué ultérieurement de-
vant le tribunal correctionnel.

Les feux
Dans la nuit de samedi à di-
manche, vers 3h30, les pom-
piers sont sortis pour éteindre
un feu de poubelle à proximité
du terrain de basket de Flax-
landen.
Hier matin à 7h30, les pom-
piers sont sortis pour un feu
de cuisine dans un apparte-
ment de la rue de Brunstatt à
Mulhouse. Le feu a été éteint
avec une lance. Un occupant
du logement, âgé d’une qua-
rantaine d’années, a été légè-
rement intoxiqué par la fumée.
Il a été conduit au centre hos-
pitalier Émile Muller.
A 15h25, les pompiers mul-
housiens ont été appelés pour
un feu de canapé dans un ap-
partement de la rue d’Illzach.
Ils ont éteint les flammes avec
une lance. Un chat, intoxiqué
par la fumée, a été transporté
chez un vétérinaire et a pu
être sauvé.

Orages nocturnes :
neuf interventions
Les fortes pluies pendant
l’orage qui a éclaté hier en dé-
but d’après-midi ont provoqué
des inondations à Rixheim et à
Habsheim. A partir de 13h50,
les pompiers ont été sollicités
à neuf reprises (six fois à
Rixheim, trois à Habsheim),
notamment pour des assèche-
ments de caves. A.C

Belfort / Eurockéennes

Les Eurocks, côté décalé
Petit détour du côté le plus décalé du festival. Tour à tour absurde, excentrique, ou complètement bur-
lesque, l’ambiance n’a rien perdue de sa folie rock and roll ! Hasard de la programmation, ce samedi
se produisaient les deux déjantés de Sexy sushi.

Rebeka Warrior, chanteuse de Sexy sushi, invite les photographes sur scène. (Photo DNA-Cathy Kohler)

■ Les Eurockéennes, lieu de
culture et de vie? C’est une
certitude, avec la présence
d’une pléiade d’artistes, de
différentes ambiances, et de
festivaliers venus de toute
l’Europe !

Mais les festivals, et celui-ci
plus particulièrement, font
aussi office d’exutoire aux fa-
céties les plus folles. Les Eu-
rockéennes, lieu d’expression
sans limite? Une petite bala-
de sur le site validera certai-
nement ce postulat.

«Libérez Bob l’éponge ! » La
sollicitation de ces deux jeu-
nes gens devant le vendeur
de ballons à l’effigie de la star
du dessin animé a de quoi
surprendre. Impassible, le
vendeur ne cède pas aux re-
vendications appuyées des
deux manifestants en puis-
sance. «Un petit billet pour
moi, un grand pas pour la li-
berté ! », lâche alors un des
deux illuminés au tortionnai-
re en achetant un ballon. Les
voilà alors embarqués dans
une sorte de rituel à la gloire
du petit personnage jaune qui
se terminera le regard grave
et les bras ouverts vers le ciel,
lorsque celui-ci prendra son
envol et quittera définitive-
ment ses deux sauveurs.

Un condensé de folie pure

Autre situation, autre
condensé de folie à l’état pu-
re, mais du côté des artistes
cette fois ! Un duo complète-
ment décalé enflamme à
grands coups de sons électro,
de mises en scène burlesques
et de slogans orduriers la scè-

ne de la loggia. Sexy sushi
impose son style ! Au mieux
absurdes, au pire carrément
vulgaires, ces deux produits
assumés de la société ultra-
consommatrice en perte de
repère, font tour à tour souri-
re et grincer des dents. On in-
sulte le public, on invite les
photographes sur scène, on
jette un ficus dans la fosse,

on fait monter une jeune fille
à la poitrine dénudée sur le
podium... Du trash à l’état
pur !

Alors les Eurocks décalées,
les Eurocks excentriques? On
répond par la positive, on
crie un bon coup et on en re-
demande. C’est ça le rock,
non? Florian Kunckler

Kingersheim / 6 pieds sur Terre

Festif et engagé

Quitte à faire des bulles de savon, autant voir grand. (Photos DNA - Philip Anstett)

■ Beau succès pour l’associa-
tion des Sheds, dont la troisiè-
me édition du festival 6 pieds
sur Terre a rassemblé ce
week-end à Kingersheim plu-
sieurs centaines de curieux.

Beaucoup de soleil, un petit
peu de pluie : c’est au contact
des éléments que s’est dérou-
lée la troisième édition du
festival 6 pieds sur Terre. Une
manifestation écocitoyenne
qui prouve qu’on peut évo-
quer des sujets sérieux sans
renoncer à l’aspect festif :
c’est dans une ambiance de
joyeuse guinguette, avec soi-
rée tango à la clé, que le pu-
blic a pu découvrir durant
deux jours des conférences
sur l’alimentation, des films
sur la malbouffe et naturelle-
ment faire des rencontres en
tous genres.

Une douzaine d’associa-
tions y tenaient aussi un
stand, proposant un large
spectre de causes à soutenir,
de la société d’histoire de
Kingersheim à Attac... en pas-
sant évidemment par les
Sheds qui présentaient leur
projet et les petits produc-
teurs de leur future épicerie
bio.

Quant aux plus jeunes, ils
ont eu largement de quoi
s’occuper : entre les prome-
nades à dos d’âne, le bac à
sable géant, les jeux d’eau ou
les ateliers de torchis, la cour
de l’Espace Tival s’est vite
transformée en terrain de
jeux ! Travailler la paille et la terre, ça se fait avec application...


